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PARAIT LE SAMEDI 10 Décembre 1892. 

SISTERON 
Politique, Littéraire, Commercial et d'Annonces 

ABONNEMENTS 
PAYABLES D'AVANCE 

Quatre Francs par An 

ÉTRANGER : Le Port en sus 

BUREAU à SISTERON, rue de l'Horloge, 12 

Aug. TURIN, Imprimeur- Gérant 

LES MANUSCRITS NON INSÉRÉS NE SERONT PAS RENDUS 

07» s abonne dam tous les bureaux de poste 

ANNONCES 
Judiciaires ,1a ligne) 0,20 
Commerciales (la ligne) 0,1 r» 
Réclames (la ligne) 0,30 

Pour les grandes Annonces et les Annpncei 
répétées, on traite de gré à gré. 

EJUSDEM FARINŒ 

Le nouveau Cabinet a été ain-

si constitué lundi soir : 

MM. Ribot, présidence du 

conseil et affaires étrangères. 

Loubet, Intérieur et Cultes. 

Bourgeois, Justice. ^ 

De Freycinet, Guerre. 

Burdeau, Marine. 

Rouvier, Finances. 

Charles Dupuy, Instruction 

publique. 
Siegfried, Commerce. 

Viette, Travaux publics. 

Develle, Agriculture. 

Jamais, sous-secrétaire des 

colonies. 

Comme on le voit, c'est un re-

plâtrage. 
Et un replâtrage des plus 

considérable qu'on ait jamais 

vu. 
Deux ministres nouveaux 

seulement, et pour des porte-

feuilles qu'on pourrait qualifier 

d'insignifiants par rapport à la 

crise qui a motivé ce remanie-

ment. 
M. Ricard, Ministre de la 

Justice ne revient pas. C'est lui 

pourtant qui ordonna les pour-

suites contre le Panama, pre-

nant sous son bonnet, a-t-on 

dit. l'initiative de cette mesure 

que ses collègues désaprouvè-

rent généralement, 

M. Jules Roche cède le com-

merce à M. Siegfried ; ce chan-

gement n'a aucune significa-

tion. 
M. Bourgeois laisse l'Ins-

truction publique à M. Charles 

Dupuy, un nouveau ; mais c'est 

pour prendre la Justice. 

Cependant on enlève les Cul-

tes à la Justice pour les trans-

porter à l'Intérieur sous pré-

texte que M. Bourgeois serait 

moins aimable avec le clergé 

que M. Loubet. 

Et M. Loubet, qui jeta son 

portefeuille àla tète de la Cham-

bre, le ramasse et le garde. 

Cette rentrée de M. Loubet, 

nous semble vraiment un peu 

extraordinaire. 

Que M: de Freycinet soit res-

té, cela n'étonnera personne ; 

M. de Freycinet est l'huitre 

cra mpon né a u rocher de la guer-

re. 
Des 'autres nous ne parlerons 

pas, si ce n'est de M. Rouvier 

qui n'a pas dû se faire prier 

beaucoup pour ne pas déména-

ger des Finances qu'il adore. 

Pour les malheureux rentiers 

il eût sans doute mieux valu 

qu'il partît. 
En somme, la seule nouveau-

té du Cabinet du 5 décembre, 

c'est que M. Ribot devient pré-

sident du conseil et que les 

Sceaux sont attribués à M. 

Bourgeois. 
Etant donné la cause de la 

crise, que signifie ce change-

ment ? 

Nous sommes, en vérité, bien 

embarrassés pour tirer une con-

clusion. 

Au fond, ça" nous parait être 

exactement la même chose que 

le précédent. 
Ejusdem farina?. 

X. X. 

de faire la pleine lumière. Et alors 

qu'ar.riverat'il ? Le Sénat vraisem-

blablement, repoussera cette pro-

position, et c'est le conflit entre les 

deux Chambres. Ou il l'adoptera, et 

le conflit, avec- le pouvoir judiciaire 

s'accentue. Voilà la situation. De 

quelque coté qu'on regarde c'est la 

confusion, l'incertitude, et le trou-

ble. 

t 

CONFLIT PROBABLE 

Bien que la crise ministérielle 

ait pris fin, la situation politique 

va s'aggravant, Le conflit entre le 

pouvoir judiciaire et le pouvoir 

éxécutif semble devoir, en effet, se 

doubler d'un conflit parlementaire. 

La discussion qui s'est engagée 

hier à la Chambre sur les proposi-

tions tendant à accroître les pou-

voirs de la commission d'enquête 

va encore compliquer les choses. 

La Chambre, qui avotél'urgen-

ce, a repoussé la discussion immé-

diate. Cela veut dire évidemment 

qu'elle estime nécessaire que la 

proposition soit examinée au préa-

lable par les bureaux. Mais le vo-

te ultérieur en parait certain. 

On doit considérer en effet que 

la Chambre adoptera toutes les 

mesures ayant pojr objet de per-

mettre à la commission d'enquête 

NOTRE _RÉP0NSE 
Dans un de nos derniers numéros, 

répondant à une locale de L'Union 

Sisteronnaise, nous écrivions ceci ; 

« Nous ignorons e.i vertu de quelle com-

binaison an jongle ainsi avec les deniers de 

la Ville. Nous n'accusons personne de cul-

tiver le pot de vin, mais ce que nous pou-

vons i.ffirraer, c'est qu'aucun de nos amis 

n'est capable de greffer une affaire sur une 

question politique ou d'intérêt local ; pas 

plus que d'organiser, sous prétexte de phi— 

lantropie. s'il est commerçant, des tombo-

las, des souscriptions, etc, pour écoulei les 

rossignols qui chantent en magasin. » 

L'exquis directeur du canard four-

bu dont Mac-Adaras fait mouvoir les 

ailes, a vu dans ces lignes des Insi-

nuations qui sentent son Rodin d'une 

lieu et nous a mis en demeure de 

nous expliquer : Nous en sommes 

bien aise. 

Cette explication nous fournit, une 

fois de plus, l'occasion de constater 

l'ignorance crasse du barbier-jour-

naliste : Il est entouré pourtant d'ai-

mables professeurs qui auraient pu 

lui donner une idée de ce qu'est une 

péroraison. Il saurait alors que pour 

donner plus de force aux arguments 

qui précèdent, on a quelquefois re-

cours à cette figure littéra: re, sous 

forme de comparaison. Nous en 

avions cherché une excessive, mais 

nous aurions pu trouver mieux. Au 

lieu de dire ; « Pas plus que d'orga-

niser des tombolas, etc. » Nous au-

rions pu dire, par exemple : « Pas 

plus que de vouloir étrangler son pè-

re pour hériter plutôt. » Ou bien 

encore : « Pas plus que de débou-

lonner la Tour Eiffel pour en mettre 

les morceaux dans la poche, etc, etc, 

etc . » Le champ est vaste . 

Mais nous ne sommes pas sûrs que 

le sieur Linot n'y eût pas vu quand 

môme des insinuations qui sentent 

son Rodin d'une lieu. 

Rassurez -vous, aimable pomma-

diu. nous n'avons rien voulu insinuer 

et ce qui nous étonne c'est que cette 

comparaison innocente, vous ait 

émotionné au point de vous amener 

à faire une. sortie burlesque, en 

égyptiennes. . s'il vous plaît ! 

Vous allez vous en venger très cer-

tainement dans le numéro de ce 

jour, en nous lançant à la tête quel-

ques uns de ces pots d'ordures dont 

les Bellacoscia de votre bande ont 

la spécialité et vous approvisionnent 

si abondamment. 

Cela nous touche peu 

Et comme il nous répugne — pour 

vous donner la réplique — de nous 

servir, trop longtemps du vocable 

fleuri qui vous est familier, nous vous 

laisserons, pour cette fois, à vos vo-

missements hebdomadaires. 

AUG. TURIN. 

CHRONIQUE LOCALE 

Sisteron 

Monsieur Chabrouillaud nôtre nouveau 

président du Tribunal a- pris possession 

de son poste mardi dernier. 

Nous lui souhaitons la bienvenue. 

Nous apprenons avec plaisir que notre 

compatriote M. Edouard Sarlin, sous-

inspecteur de l'enregistrement ,.et des 

domaines à St-Girons (Arriège) est nom-

mé au môme emploi a Sisteron. 

Nos sincères félicitations. 

Concert — Le concert annoncé par 

les Towistes des Alpes, a eu lieu Di-

manche dernier, place de la Mairie. 

Malgré le mauvais temps, le program-

me a été exécuté en entier devant un au-

ditoire plus nombreux, qu'on nosait l'es-

pérer, étant donné la température. 

Musique — Les répétitions de la 

Fanfare de la Burtière ont commencé 

cette semaine. 

Ce groupe de jeunes et joyeux musi-

ciens se propose de faire, cet été, de 
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nombreuses excursions dans nos envi-

rons. 

Nous leur souhaitons un temps propi-

ces et leur prédisons un plein succès. 

Les nombreux acheteurs du savon La 

Vierge sont avisés que ce savon n'est 

jamais vendu sur les places publiques et 

n'est jamais colporté de porte en porte. 

On ne peut se le procurer que dans les 

bonnes épiceries. 

Exiger que chaque -morceau porte 

d'un côté la marque La Vierge, avec les 

mots La Vierge, et de l'autre côté les 

mots FÉLIX EYDOUX , en toutes lettres; 

de cette façon ils déjoueront toute trom-

perie. 

en a été lu conséquence. L'assemblée a té-

moigné sa confiance au conseil en renouve-

lant ses pouvoirs et approuvant les comptes 

pur par 1099 voix contre 51. Les 

sociaux ont été reportés sur l 'exercice 

vant. 
Les chemins économiques font 427, 

2h. Heyman etCie , 10 rue du 4 septembre 

Paris. 

bénéfices 

sui-

Un Scandale par jour 
Le flot boueux grossit, charriant des scandales ; 

Les petits et les grands sont mis au pilori,,. 

Ah ! respirons un peu les senteurs-idéales 

Du Congo : mains et cœur, c'est lui qui lesblanchit. 

Député X..., au savonnier Victor Voisiner. 

Préfecture des Basses-Alpes 

Chemin fie Ctraïule Communi-

cation IV 4L 

GAP A VINON1 

Du 

ETAT CIVIL 

2 au 9 Décembre 1892 

NAISSANCES 

Penzin Jean Louis Pascai. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

Néant. 
DÉCÈS 

Mosca Michel Alexis 83 ans -

Un Mot de la fin. 

Sur les bords fleuris de la Seine, des 

pêcheurs se livrent à leurs innocents 

ébats Tout à coup l'un d'eux tressa lie 

et murmure : 

— Ça mord. 

Un agent de M. Lozé qui a tout enten-

du : 

— Oa mord ?... A la fourrière. 

Au moment de mettre sous presse 

nous recevons, de notre correspon-

dant de Volonne, une lettre que nous 

insérerons dans notre prochain numéro. 

Marché d'Aix 
du 8 Décembre 1892. 

Bœufs limousins » » » à » »)> 

Gris » » » à » »» 

Bœufs du pays 1 45 à 1 47 
Moutons ilu pays 1 62 à 1 70 
Moutons africains » )V* à » » » 

Réserve 1 50 à 1 60 
Moutons de Gap 1 55 à 1 60 
Moutons deBarcelonete 1 45 à > »» 
Russes » » » à 1» » » 

Moutons de Sisteron • » » à » »» 

ESHQ 

REVUE FINANCIÈRE 

a mm m&nM 
prenez des 

UN MONSIEUR S OTf» 
connaître à tous ceux qui sent atteints d'une 
maladie de peau, dartres, eczémas boutons, 
démangeaisons, bronchites chroniques, ma 
ladies de la poitrine et de l'estomac et de 
rhumatismes, un moyen infaillible de se 
guérir promptement ainsi qu'il l'a été radi-
calement lui-même a- rôs avoir souffert et 
essayé en vain tous les remèdes préconisés 
Cette offre dont on appréciera le buthumani-
taire est la conséquence d'un vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à M. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à grenoble 
qui répondra gratis et franco par couner et 
enverra les indications demandées. 

D ' HYPOTHEQUES 

AVIS 

Par acte administratif reçu le 25 
septembre 1892, par M . le Maire de 
'Escale, à cet, effet délégué, enregis-
tré, la dame Mairie Delphine, veu-
ve Tardif Jean-Joseph, propriétaire à 
l'Escale, agissant en son propre et 
privé, nom, a vendu au département, 
pour l'élargissement du chemin de 
Grande Communication n° 4, dans la 
traverse de l'Escale, une partie d'un 
bâtiment, situé au quartier de l'Hôte, 
d'une contenance de 5m30. inscrit 
sous le numéro 176 de la section B du 
plan cadastral de l'Escale, pour le 
prix de Sept Cent Cinquante francs. 

Cette publication est faite en con-

formité des articles 6 et 15 de la loi 
du 3 mai 1841, afin que les intéressés 
puissent, dans la quinzaine de la 
transcription de l'acte, faire inscrire 
les privilèges et les hypothèques con-
ventionnelles, judiciaires où légales 
A défaut d'inscription dans ce délai, 
les immeubles cédés au département 
seront affranchis de tous privilèges 
de quelque nature qu'ils soient, sans 
préjudice des droits de femmes, mi-
neurs et interdits sur le montant de 
l'indemnité revenant au vendeur. 

Fait â Digne, le 30 novembre 1892 

Le Préfet des Basses-Alpes 

ARDISSON. 

teur à Sisteron <:n qualité d'héritier 
bénéficiaire de feu Jean - Baptiste-

Alphonse Meisson, son père, ayant 
pour avoué M e Borel, 

Elle se fera en présence de M. 
Xavier Meisson, propriétaire domi-

cilié au Poët, pris en qualité de tuteur 
id-boc delà mineure Louise-Alphon-
sine Meisson, autre héritière de feu 

Jeàn - Baptiste - Alphonse Meisson et 
de M. Désiré Garcin, propriétaire à 
Sisteron, subrogé tuteur de la dite 
mineure, ayant pour avoué M" Bei-
net.' 

Pour extrait, 

BASSAC. 

Enregistré à Sisteron, le 
mil huit cent quatre-vingt-

douze. Folio, . Case, . Reçu un 
franc quatre - vingt - huit centimes, 

décimes compris. 

Signé : ALLEMAND. 

11° 

La Fable et la Chanson 

Le numéro extraordinaire que le Courrier Français 
vient de faire pa.aitre la semaine dernière sur la 
Fable et la Chanson, a l'occasion de la fête annuelle 
de l'Association de Secours Mutuels des Artistes 
dramatiques est vraiment dee plus remarquables. Il 
contient vingt pages de dessins de nos premiers ar-
tistes et nombre de chansons inédites des plus cu-

rieuses. 
On peut recevoir ce numéro contre 1 franc timbres 

adresser au Courrier Français, 14, rue Séguier, à 
Paris. 

Paris, le 7 Décembre 1892. 

Marché ferme ; le 3 o\o remonte à 99.90, 

le 4 1|2 à 105.42. L'Italien est en nouvelle 

haussse à 93.80 

Le Crédit foncier regagne 7 fr. à 1080. La 

Banque de Par s est bien tenue à 685 et la 

Société Générale à 488. Ces deux Sociétés 

ouvrent leurs guiohets à l'émission annon-

cée pour le 8 courant des 20.000 obligations 

4 ojo des ateliers et chantiers de la Loire. 

Les titres remboursables à 500 fr. sont émis 

à 450 et rapportent 20 fr d'intérêt. 

Le Crédit Lyonnais s'inscrit à 785, en re-

prise de 5 frs. L'obligation Beyrouth-Damas 

Hauran se maintient à 312. 

On demande à 275 l'obligation de la So-

ciété Immobilière de Tunisie, cours qui fait 

ressortir ce plaoement fonoier à 5 40 ojo. 

Nouvelle hausse sur les obligation 5 oio 

Ire hypothèque du chemin de fer de Eoch 

Island-Péoria-S'-Louis à 496. 25. On peut 

se procurer ces titres à la Banque Heyman 

et O rue du 4 septembre-Paris. 

L'assemblée ôénérale des actionnaires de 

la Société Decaneille a eu lieu jeudi dernier. 

Le rapport du conseil constate le préjudice 

causé à la Société par la campagne menée 

m«née contre eile et le procès en nullité qui 

Appel aux poètes. — Le Quarante 
Neuvième Concours peétique, ouvert en 
France le 15 Novembre 1892, sera clos 

le 1" Avril 1893. — Des médailles, or, 
argent bronze seront décernées. 

Demander le programme qui est en-

voyé franco, à M. Evariste CARRANCE, 
Président du Comité, 6 rue du Saumon, 
à Agen, Lot-et-Garonne-

11° 

ETUDE 

DE 

Auguste BASSAC 

Notaire à Sisteron 

Adjudication Volontaire 
Le dimanche 18 décembre à 2 heu-

res de l'après-midi, d'une propriété 

arrosable avec bastidon, quartier des 

Préaux, appartenant â M. Honoré 

Magaud. 

Mise à prix : Cinq Cents francs, 

ci 500 francs. 

BASSAC. 

ETUDE 

de 

AUGtrSTK B.4SSAC 

Notaire 

à Sisteron 

VENTE 
Aux Enchères Publiques 

Des meubles, objets mobiliers et 
capitaux de bestiaux, dépendant de 
la succession de feu Jean-Baptiste-
Alohônse Meisson, vivant, proprié-
taire à Sisteron, au quartier du Gat 

de Vouret. 

Fixée au dimanche 18 décembre 
1892, à midi, dans la maison de cam-
pagne du défunt, sise à Sisteron 

quartier du Gat de Vouret. 

En vertu d'une ordonnance rendue 
sur requête par M. le Président du 
Tribunal Civil de Sisteron, le 6 dé-

cembre 1892. 

Il sera piocédé par le ministère de 
M" Bassac, notaire à Sisteron, â cet 
effet commis, aux jours lieu et heure 
ci-dessus indiqués, à la vente aux en-
chères publiques des meubles dépen-
dant de la succession du dit Meisson . 

Consistant en : 

Tables, chaises, pétrin, commode 
horloge, lits, matelas, draps de lits 
fusil, ustensiles de cuisine, charrette, 
tombereau, ventilateur, herse, char-
rues, pioches, râteaux, harnais, foin, 
paille, brebis, agneaux, chèvres et 
trois mules. 

La vente aura lieu au comptant. 
Les adjudicataires paieront le cinq 
pour cent en sus du prix d'adjudica-
tion . 

Cette vente est poursuivie â la re-
quête de Alphonse Meisson, cultiva-

ETUDE 

de 

c GASTON BEINET 
avoué, à Sisteron. 

Basses-Alpes. 

VENTE 
D'IMMEUBLES 

SÏSA SfSTERON 

Adjudication fixée au mardi 

trois janvier mil huit cent qua-

tre-vingt-treize, à neuf heures 

du malin, à l'audience des Criées 

du Tribunal Civil, au Palais de 

Justice à Sisteron. 

PREMIER LOT 

MAISON sise dans l'enceinte de la 
ville de Sisteron, rue Basse du Rem-
part, avec écurie, confrontant du 
nord et du couchant, la rue, du le-
vant, Turcan. 

Mise à prix : Cinquante francs, 
ci . . 50 francs. 

DEUXIEME LOT 

REMISE, sise même rue, en faca 
la maison ci-dessus désignée, con-
frontant : du midi, Auguste Picart; 
du nord, la rue. 

Mise â prix : Cent francs, 
ci 100 francs, 

TROISIEME LOT 

PARCELLE ARROSABLE, au 
quartier des Préaux, confrontant : du 
nord, Tourrès Alexandre ; du levant, 
chemin ; du midi, Bardonnenche ; 
du couchant, la Durance. 

Mise à prix : Cent francs, 
ci • 100 francs. 

Ces immeubles dépendent de la 
succession du sieur Benoit Magaud, 
de son vivant, maçon â Sisteron. 

La vente en a été ordonnée parle 
Tribunal civil de Sisteron. Elle aura 

lieu aux clauses et conditions du ca-
hier des charges, déposé au greffe du 

Tribunal. 

L'avoué poursuivant, 

GASTON BEINET-

' Enregistré â Sisteron, le 
mil huit cent quatre-vingt-J 

douze.. Folio, . Case, . Reçu urffl 
franc quatre-vingt-huit centimes, 

décimes compris. 

Signé : ALLEMAND. 

Oigtttlom norifwtM, Mut fruit, tinté pirftH* 

PURGATIF GÉRAUDEL 
h UUitUi, déUcitu il fftt, effat rapide mi ulliiM-

B «t CATARRHE 

mK& COQUELUCHE 

Sirop DEHARAIKÉIURE 
CENT ANS DE SUCCES. T "-PbaiL'j. l'OO 
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ETUDE 

de 

de M e POL BOREL 
licencié en droit, avoué 

à Sisteron ( Basses -- Alpes ) 

successeur de Me REMUSAT 

VENTE 
par 

Expropriation Forcée 

Il sera procédé, le MERCREDI 
VINGT HUIT DÉCEMBRE, mil huit 
cent quatre-vingt-douze, à neuf heu-
res du matin, à l'audience des criées 
du Tribunal civil de première ins-
tanc de Sisteron, au Palais de Justi-

ce de la dite ville. 

A la vente aux enchères publiques 
des immeubles ci - après désignés, 
situés sur le territoire des communes 
de SOURRIBES ET DE BEAUDU-
MENT, canton de Volonne, arrondis-

sement de Sisteron. 

DÉSIGNATION 

des Immeubles à Vendre 

I" Immeubles situés à 

SOURRIBES 

PREMIER LOT 

Une propriété en nature de pré, 
située au quartier du Village, con-
frontant : au levant, Emilie Giraud ; 
au midi, Girard Hypolite ; au cou-
chant, Pellegrin ; et au nord, le ca-
nal ; d'une contenance de deux ares, 
soixante-dix-huit centiares, section 
A, numéro 327 du plan cadastral. 

Mise à prix : Trente francs, 
ci 30 francs. 

DEUXIEME LOT 

Propriété au quartier de Thoron, 
confrontant : au nord, canal : midi, 
Veuve Romain Honorine ; et au le-
vant, la même Veuve Romain Hono-
rine ; d'une contenance de dix ares, 
quatre-vingt-dix-huit centiares, le 
tout arrosable, section A, numéros 

18 et 19 du plan. 

Mise à prix : Quatre-Vingts francs, 
ci , . 80 francs. 

TROISIÈME LOT 

Une propriété complantée de quel-
ques amandiers et oliviers, au quar-
tier du Courtieu, confrontant : au le-
vant et au couchant, Latainville Fir-
min ; au midi, Féraud et autres ; de 

la contenance de cinq ares, six cen-
tiares, section A, numéro 99 p, 100 p, 

et 103 p du plan cadastral. 

Miseâ prix : Cent Quarante francs, 
ci- 140 francs. 

QUATRIÈME LOT 

Une terre sise au quartier de Saint-
Roman, confrontant : du levant, che-
min vicinal ; du midi, Davin et veuve 
Serrignac ; d'une contenance de tren-
te-six ares, quatre-vingts centiares 

environ, section B, numéros 327 et 

329 du plan. 

Mise à prix :CentCinquanle francs, 
ci 150 francs. 

CINQUIÈME LOT 

Autre propriété au même quartier, 

confrontant : au levant, Heyriès et 
Mégy ; et au couchant, Benoît Zoé ; 
d'une contenance de seize ares, soi-
xante centiares, section B, numéro 

185 du plan cadastral. 

Mise à prix : Cents francs, 

ci 100 francs. 

SIXIÈME LOT 

Autre propriété au même quartier, 
même section, confrontant : au le-
vant, Brun Paulin ; du midi, Féraud; 

et du nord, Mégy; d'une contenance 
de douze ares, huit centiares, numéro 

242 du plan, section B. 

Mise à prix :Quatre- Vingts francs, 
ci 80 francs. 

SEPTIÈME LOT 

Autre propriété au même quartier, 
en nature de labour et vague, section 
B, confrontant : au levant, Giraud ; 
au nord et midi, les hoirs Latainville; 
de la contenance de quinze ares, cin-

quante-cinq centiares, numéros 388 p 

389 p. 

Mise à prix : Quatre-Vingt-Dix fr. 
ci 90 francs. 

HUITIEME LOT 

Maison et écurie, le tout attenant, 
au hameau de Saint-Roman, compo-

sée de cuisine, chambre au dessus, 

écurie et grenier à foin au dessus, le 
tout en mauvais état, et un petit jar-

J din attenant à la maison ; le tout con-

fronte : levant, chemin et Pellegrin ; 
couchant, Richaud Firmin ; d'une 
contenance totale de un are, cinquan-
te-trois centiares, section D, numé-

ros 36 - 36 et 37 du plan. 

Mise â prix : Cent francs, 
ci 10C francs . 

NEUVIEME LOT 

Une propriété au quartier de la 
Condamine de Saint-Roman, con-
fronte : levant, chemin ; midi, Gi-
raud ; et au nord, Faudon ; d'une 
contenance totale de vingt-neuf ares, 
quatre-vingt-dix-huit centiares, sec-

tion B, numéro 276 du plan cadastral 

Mise à prix: CentCinquante francs, 
ci 150 francs . 

2° Immeuble situé à 

BEAUDUMENT 

DIXIEME LOT 

Propriété en nature de bois, nou-
vellement coupé, sis à la commune 
de Beaudumenl, au quartier de Com-
bayet, controntant : le communal de 
tous côtés, section B, numéros 77 et 
78 du plan cadastral de Beaudument . 

Conformément â une des clauses 
du cahier des charges, avant comme 
après les adjudications partielles, les 
différents lots ci-dessus pourront 
être, sur la demande des poursui-
vants, réunis en un seul bloc et remis 
en vente sur une mise à prix formée 
par le total des adjudications partiel 
les pour être ensuite adopté le mode 

de vente le plus avantageux. 

Ces immeubles ont été saisis à la 
requête de dame GIRAUD HONO-
RINE FORTUNÉE, épouse du sieur 
MÉGY GENIEZ, cultivateur, de lui 

dûment assistée et autorisée, domici-
liés et demeurant ensemble à Sour-
ribes, ayant pour avoué M0 Pol 

Borel. 

CONTRE : 

1- Dame FAUDON APPOLONIE 
sans profession, épouse du sieur 

MAUREL FRÉDÉRIC. 

2- Sieur MAUREL FRÉDÉRIC, 
maréchal-ferrant ; tous deux domi-
ciliés et demeurant ensemble à Châ-
teau-Arnoux. Ce dernier pris en sa 
qualité de mari pour assister son 

épouse et l'autoriser. 

Suivant procès verbal, de Etienne, 
huissier à Volonne, en date du dix-
sept septembre 1892, enregistré, dé-
noncé et transcrit avec l'exploit de 
dénonciation au bureau des hypothè-
ques de Sisteron, le 4 octobre 1892, 

volume 40, numéro 15. 

Il est déclaré conformément aux 
dispositions de l'article 696 du Code 
de procédure civile, modifié par la loi 
du 21 mai 1888, que tous ceux du 
chef desquels il pourrait être requis 
inscription d'hypothèques légales sur 
les immeubles saisis, devront requé-

rir cette inscription avant la trans-

cription du jugement d'adjudication 

sous peine de forclusion. 

Le cahier des charges pour parve-
nir à la vente dont s'agit, a été déposé 
au greffe du Tribunal de Sisteron, où 
les intéressés pourront en prendre 
connaissance par Me POL BOREL, 
avoué poursuivant le 24 odobre der-

nier. 

Pour tous renseignements, s'a-
dresser à M« POL BOREL, avoué 

poursuivant de la dite vente . 

Sisteron, le 8 décembre 1892. 

Pour extrait, 

L'avoué poursuivant, 

POL BOREL. 

Enregistré à Sisteron, le 
mil Huit cent quatre-vingt-

douze. Folio, . Case . Reçu un 
franc quatre - vingt - huit centimes, 

décimes compris. 
Signé : ALLEMAND. 

PEPINlEliES DES CEVEIW 
Miaisotl |yoMfl«ii ai 1813. 

Spécialement pour la culture des Vignes 

AMÉRICAINES 

Établissement à HYÈRES, Var 
280.000 mètres carrés en pépinières à 2 

kilomètres sur la route des Salins d'Hyères 

Prix-Courant N° 38. 
annulant tous les précédents 

Vignes Américaines et Plants Grefîés 

soudés,cu!tivés et vendus par 

St-Hippoltjte-du-Fort, ( Gard ), 

AVIS 
M. VALOPIN, GH1RURGIEN -DtNTISTE 

DU LYCÉE A BIGNE! 

Membre de l'Institut Odontologique de France 

A l'honneur d'informer sa nombreuse clicn-
tùle de la ville de Sisteron et des Communes 
limitrophes, qu'il va reprendre ses tournées 
mensuelles interrompues pendant quelque 

temps. 
A. l'avenir il recevra le premier samedi de 

chaque mois à l'Hôtel Nègre. 
Comme toujours, il fera tous ses efforts pour 

satisfaire les personnes qui voudront bien 
l'honorer de leur confiance et conserve- ainsi 
sa bonne renommée en ne faisant que du tra-
vail bien lait et irréprochable. 

VINS DE VENDANGES 
NON PLÂTRÉS 

E. BERTRAN D 
SISTERON 

PRIX-COURANT 
Petits Vins. 30 fr. l'hecto. 

Supérieurs. 35 tr". — 

Extra 4-0 fr. — 

Demandez dans tous les cafés la 

La meilleure de toutes 

A VENDRE 
FUTAILLES VIDES 

Usagées 
Contenant de 100 à 6O0 litres 

VINS NATURELS 
MAISON DE CONFIANCE 

ISTERON 

Petit vin Aramon. 25 fr. l'hectolitre. 

Supérieur... 30 fr. — 

Montagne... 35 fr. — 

Roussillon... 40 fr. — 

Rousillon S„p .45 fr. — . 

D'Espagne.. 40 fr. — 

Alicante 45 fr. — 

GARANTI PUR RAISIN 

ON PORTE A DOIIICILK 

29me ANNEE 

LE RÂtLWÀY 
(Paraissant tous les samedis) 

SSEi Wfr ffl_ 

DES CHEMINS DE FER; 

S. i n i 
ITALIENS 

Saint-Gothard, Espagne, Services 

Iritè.rriationâux et Maritimes 
Rhône, Gironde. Hérault, 

Bouches-du-Rhône, Sud France, Corse 

Par F. APPY 
Conducteur des Ponts et Chaussées et du 
contrôle des Chemins de Fer en congé. 

Honoré d'une médaille de vermeil à 

l'Exposition Industrielle d'Avignon en 
1891, et d'une médaille de bronze à 

l'Exposition Internationale de Publicité 

de Paris 1891. 
Direction et Administration : 

36, Boulevard du Pont-Neuf, Nice 
CORRESPONDANT : A PARIS, LTON, 

MARSEILLE. GENÈVE, BORDEAUX, TOULOUSE, 

MONTPELLIER, GRENOBLE, GÈNES, FLORENCE, 

ROME. NAPLES, PÀLBRME. 

EN VENTE aux Bibliothèques 

des Gares, et chez M. ASTIER 

FILS, Libraire à Sisteron. 

î M POTIQDE 
Fondée en 1875 

Tout ce que l'on exige de curieux, de piquant, 
mais d'authentique sur les personnages ainsi que sur 
les événements d'hier et d'aujourd'hui" est consigné et 
contrôlé dans la Gazette Anecdotique. véritables 
coulisses du monde politique, littéraire, théâtral, ar-

tistique, et bibliographique. 
La Gazette Anecdotique est indiscrète mais 

toujours de bonne compagnie. 
Parmi ses rédacteurs figurent : MM. Ph. AUDE-

"BRAND , Anatole CERFBEEU , Jules GLARKTIE , Paul 
EUDEL , Jean BERNARD, D. JOUAUST , Lorédan LAR-

CHEY , A. LETELLIER, G. MON VAL , Marie-Louise NÉ-

RON , Gonzogue PRIVÂT , Gustave RIVET , Erancisque 

SARCEY , Ed. STOCLLIG. THÉNARD , etc., etc. 
La Gazette Anecdotique insérera avec plaisir 

toutes communications de ses abonnés rentrant 

dans le cadre de sa publication. 

Directeur : Ed. REGNIER 
Envoi d'un numéro spécimen contre demande af-

franchie contenant 0 fr. 75 en tiLibres—poste. 

Abonnement : Un an 12 fr. 

Rédaction et Administration : 

3, Rue des Beaux- A?%ts PARIS. 

MUSEE ̂  FAMILLES 
Edition populaire illustrée 

Sommaire du N° 49 — 8 Décembre 1892. 

Maison « vendre, par Mme Drut Fontes. — 
La Science en Eamille : la lime a un mètre, par 

Louis Balthàzàrd. — Le Docteur Gambini par 

Frédéric Dillaye. — U Salon do 1892.— 
Concours littéraire du « Musée des Familles » : 

les Chiens enragés, fable, par Louis Meunier ; 

Amérique : Christophle Colomb, acrostiche, par 

Maurice I^e Beaumond : Le Fauteuil Rose, 

par Mahault. — L 'Attaque du Moulin, par 

Emile Zola. — L'Ami du Foyer. — Concours. 

■ Caricatures historiques. 
Envoi franco d'un numéro spécimen sur 

demande affranchie. — Librairie Ch. Bela-
grave, 15, rue Soufflot, Paris, et chez tous 

les libraires. Abonnements: Un an, 6fr; 

Six mois, 3 fr 

Histoire de France 
par J. Michelet. 

La publication en livraisons illustrées 

à 10 centimes de l'admirable Histtoire 
de France de J. Michelet, a ému, com-

me nous le pensions bien, le pays tout 

entier. \ peine la première série est-elle 
parue et les éditeurs Jules ROUFF & C", 

sont obligés d'en fàire de nouveaux 
tirages pour satisfaire à la noble curio-

sité d'un nombreux public qui ne con-
naissant que de réputatiou ce monument 

de l'esprit humain, veut le voir de près 
et en mesurer toute la hauteur, c'est une 

vraie passion, bien faite pour nous ré-

jouir, car elle respire le patriotisme. 
La seconde série vient d'être mise en 

vente, elle est digne de la première, par 

le soin apporté au texte comme par la 
magnificence des illustrations. 
— Pour recevoir franco les 10 premières 

séries au fur et a mesure qu'elles paraî-
tront adresser Cinq francs en timbres ou 

mandat poste aux Editeurs Jules Rouff 

14 Cloître Saint Honoré. Paris. — 

& Le gérant : Aug. TUK.IN. " 
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CÉLÈBRE O U D L I If 1 1 U H DE H ARRIS » 
Us seui flacon suffit pour rendre progressivement aux cheveux Yfr 

^ gris, la couleur et l'éclat de la jeunesse. Il ne^ poisse pas. Le 
S U B L I M I 0 R arrête la chute des cheveux et guérit les pellicules. 

IV ? o TftTf* "PTS de HARR1S rend instantanément aux cheveux et 
LU JN iVJ£i±W à la BARBE leur nuance pri^tive^LTiie applj 

cation tous les 1B jours suffit. - H.3E". NIGER, 4 fr. 60. 

CHEZ PRINCIPAUX COIFFEURS, PARFUMEURS ET PHARMACIENS. 

%V ENTREPÔT GKN*
1
 A SARIS: HARR1S, 13, r. de Trêvise. — Notice fco sous pli fermé. ïm 

Kn vente, à Sisteron, chez M. JEAN ANTOINE, coiffeur-parfumeur aux Quatre : Coins. 

§1 
, ,.a Créméina de ALFRED DDDODY # | 
1 Ag"c'' des Agriculteursâe France, estfabri-J (|iiée par ROQUES otC, au Mans | 

VOUS 

voulez 

un 

beau 

ACHETE; 

VEAU 
POULAIN 
PORC 
AGNEAU 

10,000 Attestations de Fermiers Eleveurs et Vétérinaires 

, . / FORT 
bien i MUSCLE 

/ ROBUSTE 
, . [ GRAS 
hien GROS 

( LOURD 
, , ( GRAS 
bien | GROS 

CREHSEINEI 
la très nourrissante c0 <> 1"" 6 fois m°'"a =l»er cl rempla- 1 
uUêplnnlpp* çantavantageusementl, laitinaternel i 

ENTREPOT : 

LE CÉLÈBRE RÉ6ÉNÉRATEUR DÉS CHEVEUX 
Avez-vous des Cheveux gris 7 
Avez-vous des Pellicules ? 
Vos Cheveux sont-ils faibles ou tombent-ils ? 

si o VI 
Employez le ROYAL WINDSOR, ce produit par ex-
cellence rend aux Cheveux gris la couleur et la beauté 
naturelles de la jeunesse. Il arrête la chute des Che-
veux et fait disparaître les Pellicules. Il est le SEUL 
Régénérateur des Cheveux médaillé. Résultats ines-

pérés. — Vente toujours croissante. — Exiger sur les 
. flacons les mots ROYAL WINDSOR. — Se trouve chei Coiffeurs-

Parfumeurs en flacons et demi-flacons, 

>2, Rue de l'Échiquier, PARIS 

Envoi franco sur demande du Prospectus contenant détails et attestions I 

pour leur ELEVAGE 
et ( ENGRAISSAGE 

^ & OREIVÎ EII^E permei (îe vendro 
Animent» lt lait des Taches. En ventechez les épiciers, droguistes et grainetiers, 

nstnictiûa, attestations et mode d'emploi enroyés gratis par les SEULS PROPRIÉTAIRES, Conces' •' de l'Agence Centrale des Agriculteurs de France. 

. Sac (le ÎO kilos d'essai pour \ contre ..««.francs RàmAAIIfTâ 0 ÉP^IE Groset 
faire 350 litres de CREMÉINM mandat-poste IfeS adressés M£SaW Détail 

■ 25 kilos = 16 francs (mandat-poste;, **** * EFTl »^5: B^E W^OBAM. 

50kii.: 31 fr. mandat-poste: IOO kll.: 60 fr. ■ ■ AU MANS- (SARTHEJ 

Médaille à toutes lesExpositions 

4M A 11 A BLAN0UI L& meilleur des Amers. 

iMAMA BLANQU1 4 Diplômes d'R nneur 

MELR05E 
RÉGÉNÉRATEUR 

favori des 

CHEVEUX. 
Pour rendre aux cheveux gris 
ou décolorés leur couleur et 

beauté primitives ainsi que 

leur vitalité et brillant, 

le plus beau diadème de la nature ect une opulente chevelure. 

Chez les Coifirars et Parfumeurs. Dépôt: 26 Hue Etienne Marcel, Paris. 

Se trouve à Sisteron chez M. REBATTU fils aîné, 

Mercerie Parfumerie, rue Porte de Provence 

OŒ3QEI30E3:inBEI30E3l E3BK 
SISTERON ( Basses-Alpes ) 

IMPRESSIONS 

COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

B1AHDATS 

PROSPECTUS 

LABEURS 

ETIQUETTES "«1 

&9WRAI80K ' i â If 1 1 1 

IMPRIMES 

POUR MAIRIES 

ET ADMINISTRATIONS 

de 

Toutes Dimensions 

fin m § § É i i t 

s YLVAÏN 

(Successeur d'çÈloi (Moyroud 

ACHAT ET VENTE 
Ue Tous Produits tlu Pays 

De Vieux Meubles et Vieux Métaux 

GIBIER ET VOLAILLE 

liaison île Confiance ouverte tont^ 

l'année et sc"> recommandant par 

loyauté tic ses opérai ions. 

MANUFACTURE D'INSTRUMENTS DE MUSIQUE 
PIANOS ET ORGUES 

Médaille d'Argent Exposition de Marseille 1890 

P. GATTERMANN ET FILS 
Rue Tapis Vert, 16, 20, 22, MARSEILLE 

Succurssale : , RUE dL ' AUBAGNEi , 4- ■ 

LOCATION. — ABONNEMENTS AUX ACCORDS DE PIANOS. — RÉPARATIONS 

Le Gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


